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Introduction

• La vie associative, pilier de démocratie

• Renouvellement des tissus associatifs.

• Rôles importants, faibles moyens

• Nos travaux (Gatugu, Amoranitis, Manço, 2004) montrent un 
déficit de participation des communautés immigrées

• >> Associations de migrants comme ressource

• >> Dosage entre l’ethnicité et la citoyenneté

• Problèmes de communication entre associations et 
administrations de la société d’accueil

• Les réactions face à l’associationnisme des immigrants diffèrent 
d’un pays à l’autre, voire, d’une région : une approche régionale 
pour servir la comparaison



Méthodes

• Analyse de la littérature dont les sources des 
associations et administrations >> 420 
associations identifiées par diverses 
administrations (filtre voulu)

• Enquête auprès de 80 associations maghrébines, 
turques et africaines subsahariennes en Belgique 
francophone sur les liens avec les pouvoirs (2003)

• Interview de 20 responsables administratifs de 
divers échelons sur les coopérations avec les 
associations de migrants (2003)

• 15 rencontres publiques avec des responsables 
associatives et administratives (entre 2004-2006)



Définition :
association de personnes immigrées, issues de 

l’immigration ou d’origine étrangère

• Associations Sans But Lucratif (ASBL)

• Créées et animées par des membres des communautés 
immigrées et/ou par des personnes nées d’immigrants -
mais pas d’exclusive

• Ces personnes peuvent être des Belges naturalisés

• Poursuivant un objet social en lien les communautés, le 
pays d’origine, etc.

• Caractéristiques visibles : dénomination, localisation, 
initiatives, composition

• Reconnues tant par le pays d’accueil que le pays 
d’origine.

• Membres de fédérations ethniques



Les associations



Caractéristiques des 

associations (I)

• Les dates de création s’échelonnent de 1976 à 
2001. La moyenne est 1993.

• Toutefois, 40 sont récentes >> les associations de 
la « nouvelle génération » cherchent davantage à 
s’associer à des institutions

• Les associations turques sont les plus anciennes, 
les associations africaines et maghrébins les plus 
jeunes >> l’ancienneté de la vie associative n’est 
pas liée à l’installation



Caractéristiques des 

associations (II)

• 83 % des associations ne comptent aucun 
employé: très petites organisations

• Personnel est financé par les recettes propres (1/3)

• Pour les associations turques, le salaire des imams 
et enseignants de langue turque payé par la 
Turquie

• Les associations maghrébines plus nombreuses à 
employer du personnel : aide des instances belges

• Emploi associatif plus dense à Bruxelles

• Les associations comptent sur de nombreux 
bénévoles: 10 pour un travailleur



Fonctions des associations

• « culturelle » (52 réponses) : lieu de rencontre, 
d’activités folkloriques et ludiques diverses ;

• « sociale et politique » (29 réponses) : lieu de 
décision pour la vie locale, représentation de la 
communauté ;

• « solidaire » (24 réponses) : lieu d’entraide dans 
et hors communauté, par rapport au pays 
d’origine;

• « pédagogique et religieuse » (23 réponses) : lieu 
d’éducation à la langue, la culture et la religion 
d’origine



Typologie selon l’origine

• Associations africaines :

Áactivités culturelles et religieuses, activités « solidaires » vis-à-vis 
des primo-arrivants et le pays d’origine, débats politiques

Áinitiatives à caractère multiculturel

Áforte collaboration avec les administrations

• Associations maghrébines

Áculture (langue arabe et religion), pédagogie (aide scolaire) et sport

Áorientation jeunes de deuxième génération, publics diversifiés

Áliens aux administrations

• Associations turques

Ánombreuses activités culturelles à forte identité turque

Ácaractère « monoculturel », fonction de représentation

Áinitiatives solidaires, forte lien à la Turquie, faible à la Belgique



Collaborations avec le P. A.



Analyse des collaborations

• Constat encourageant

• A relativiser :

Áfaible importance des montants

Áassociations déjà en contact avec les pouvoirs belges et les autres ?

Á« financer certaines activités n’est pas les reconnaître ».

• Recommandations aux administrations :

Á« offrir plus de moyens » 

Á« informer des possibilités de collaboration »

Á«accepter les liens avec le pays et la cultures, la religion d’origine»

• Recommandations aux associations :

Áse former, se professionnaliser et développer une image crédible

Áparticiper davantage



Les administrations (I)

• Services des communes, provinces, ministères et 
organisations parastatales et assimilées

• Tous ont des relations avec des associations de migrants. 
Mais les responsables ne savent pas citer des exemples. 
Exception: les fonctionnaires issus de l’immigration

• Pourtant tous reconnaissent leurs rôles dans l’intégration 
de migrants

• Aucune démarche spécifique vis-à-vis des associations 
d’immigrants. « On travaille avec tout le monde ». 
Exception: les Centres régionaux d’intégration sont 
dédiés aux migrants



Les administations (II)

• Recommandations pour les associations :

Áexpliquer les communautés immigrées aux institutions et 
inversement

Árespecter la forme et l’esprit du fonctionnement associatif

Áse fédérer au-delà des ethnies, viser la représentativité

• Recommandations pour les administrations :

Ámieux aider et mieux contrôler les associations

Ámieux coordonner leur les divers niveaux de pouvoirs

Áinnover, notamment dans le domaine de la valorisation des 
spécificités des migrants

Ásoutenir des démarches intergénérationnelles



Les administrations (III)

• Aides multiples :

Áaide administrative à la création d’associations

Ámise en réseau d’associations

Áaide à la recherche de moyens

Áaide à la compréhension des institutions belges

Áaides matérielles

• Réaction des associations de migrants :

Áles institutions « au lieu de les servir, s'en servent 
plutôt »

Ánombre limité de contacts

Áconcurence des associations professionnelles



Conclusions (I)

• Associations de migrants = une ressources importante

• Divergences sur les valeurs associatives (rapports h/f, 

générations, commerces, monoculturalité, démocratie 

associative…)

• Réticences politiques face aux associations migrants:

Áidéologique: fonction assimilationniste de l’Etat et populations 

«différentes», crispations Sud/Nord et Islam/Occident

Ápragmatique : Belgique des consensus fragiles entre piliers, 

comment insérer les nouveaux venus au partage des bénéfices ?



Conclusions (II)

• Effets :

Áprocédures des institutions: discrétion, contact indirect, 
cooptation, sélectivité, évitement, etc.

Áorientations des associations: approche opportuniste 
des institutions lorsque l’on est obligé, fuite des 
institutions, repli communautaire.

• Piste : dépassement de la non-communication et 
de la fausse participation par des actions de 
reliance des structures étatiques et des associations 
d’immigrants
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